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Vaccination contre la maladie de Newcastle 
au moyen du virus formolé en excipient huileux 
{deuxième note) 
par H. JACOTOT et A. VALLÉE 
Nous avons présenté, en 1959, les premiers résultats de nos 
recherches sur la vaccination des poules contre la maladie de 
Newcastle par injection d'ovovirus formolé incorporé à l'huile de 
paraffine (1). Nos conclusions ne portaient alors que sur la durée de 
l'immunité conférée par ce vaccin. 
Nous avons, depuis, poursuivi l'étude de ce sujet sous d'autres 
aspects et nous nous proposons de rapporter succinctement dans 
la présente communication l'ensemble de nos constatations (*). 
Dans la plupart des expériences, nous avons utilisé des oiseaux 
de race Leghorn, très sensibles au virus de Newcastle; dans cer­
tains essais nous avons employé des Rhode-Island ou des Sussex­
Rohde-Wyandotte à gros rendement en viande. Les oiseaux vacci­
nés ont été éprouvés ou par administration orale ou par inoculation 
intramusculaire de virus ; dans tous les cas la quantité de virus 
d'épreuve représentait 10 millions de doses m.m. pour l'embryon 
de 9 jours et pour le jeune coq de race Leghorn. 
ECJaluation comparatiCJe du pouCJoir CJaccinant de l'antigène sans 
adjuCJant, adsorbé sur gel d'alumine ou incorporé à l'huile de 
paraffine. 
Des expériences consacrées au titrage de l'activité de ces suspen­
sions vaccinales les conclusions suivantes se dégagent : 
1° Le pouvoir immunigène de l'antigène huileux est supérieur de 
5 à 10 fois à celui de l'antigène au gel, qui lui-même est supérieur de 
4 à 8 fois à celui de l'antigène brut. 
2° L'immunité induite par l'antigène huileux s'est révélée totale, 
même aux doses faibles, alors qu'elle était souvent incomplète, 
(*) Le détail des expériences sera publié dans le Bulletin de l'Office Inter· 
national des Epizooties. 
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variable d'un sujet à l'autre après injection d'antigène au gel et 
d'antigène sans adjuvant dans les limites posologiques de nos 
essais. 
3° La plus petite quantité de vaccin huileux capable de con­
férer une immunité totale représente 1/200 de ml d'antigène brut, 
soit, approximativement, 5 millions de corpuscules viraux. 
Influence du nombre d'injections et de la voie d'inoculation du vaccin. 
Délais d'établissement de l'immunité. 
L'immunité induite par l'antigène huileux est aussi forte et aussi 
durable lorsqu'on l'a injecté par voie sous-cutanée que lorsqu'on 
l'a injecté dans les muscles. Elle s'établit dans des délais compris 
entre 7 et 10 jours. La vaccination peut se faire en un temps. 
Durée de l'ùnmunité. 
Les premiers essais, que nous avons rapportés ici-même il y a 
trois ans, nous avaient permis de conclure que l'immunité consécu­
tive à l'injection de vaccin huileux persistait pendant plus d'un an. 
Une nouvelle expérience conduite pendant deux ans nous a montré 
que les oiseaux ainsi traités résistaient parfaitement à l'épreuve 
pratiquée 16 mois après ; en revanche, les sujets éprouvés 23 mois 
après la vaccination ont, dans leur majorité, contracté la maladie. 
Immunisation des poulets de trois semaines. 
Il était intéressant de savoir si des poulets de trois semaines, âge 
auquel il est facile de leur faire l'injection de vaccin, immunisés par 
une seule inoculation sous-cutanée d'antigène huileux, résisteraient 
à la contamination pendant au moins 3 mois, délai dans lequel ils 
sont habituellement envoyés sur le marché. Les résultats de nos 
essais ont été concluants : l'immunité induite par une injection de 
vaccin huileux ainsi pratiquée est encore parfaite chez tous les 
oiseaux trois mois après et chez la majorité de ceux que l'on éprouve 
seulement deux mois plus tard. 
Une injection de rappel faite aux coqs et poules de quatre mois 
à conserver dans les élevages leur assurerait une immunité de longue 
durée. 
Stabilité du vaccin huileux. 
A la température des réfrigérateurs ordinaires (4° à 6°), l'antigène 
huileux conserve son pouvoir immunigène pendant très longtemps, 
vraisemblablement plusieurs années; à la température du labora­
toire (18 à 20°) sa stabilité est parfaite pendant au moins dix-huit 
·mois ; il supporte pendant quelques mois la· température de 28°, 
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mais les variations alternées de chaleur entre 4° et 37° sont préj u­
diciables à sa conservation. 
Dans les mêmes conditions, l'antigène adsorbé sur gel d'alumine 
est également stable, mais ses effets sont toujours moins régulière­
ment satisfaisants. 
RÉSUMÉ 
Le pouvoir immumgene de l'antigène de Newcastle formolé 
incorporé à l'huile de paraffine est particulièrement élevé et ses effets 
sont d'une constance remarquable. Une seule injection sous-cuta­
née de 1 ml aux poulets de trois semaines et de 2 ml aux adultes 
induit une solide immunité, d'une durée d'au moins trois mois chez 
les premiers et de plus d'un an chez les seconds. La stabilité de ce 
vaccin est de plusieurs années à la glacière (4-6°) et de plus d'une 
année à la température du laboratoire (18-20°). II est bien toléré 
par les tissus de la poule qui le résorbent en un petit nombre de 
semaines, et presque toujours sans constituer de granulome. 
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